
Auteur : Karine Vallez                                 Web histoire-géo http://www.histoire-geo.org 

 

EPREUVE COURTE D’HISTOIRE    COMMENTAIRE D’UN DOCUMENT (8pt) 
 
 
 
 
 
 
Plantu, C’est la lutte finale, 10 ans de dessins sur les pays de l’Est, la Découverte/le Monde, 1991 
 
 
 
 
 
 

1- Présentez le document, ainsi que le contexte historique permettant de l’éclaircir. 
 

2- En vous appuyant sur la description du document, vous évoquerez les aspects 
fondamentaux du modèle soviétique apparaissant ici. 

 
3- A quelle situation, et à quelles mesures successives Plantu fait-il référence lorsqu’il fait 

dire à Mikhaël Gorbatchev : « Ca suffit comme ça !…Il faut débrancher l’appareil ! » ? 
 

4- Que représente l’autre personnage, et quel sens donnez-vous à sa réaction ? Vous 
appuierez votre réponse sur sa description précise. 

 
5- En conclusion, vous indiquerez si oui ou non, « l’appareil a été débranché », dans quelles 

circonstances, et pour quel(s) résultat(s). 
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 DEVOIR D'HISTOIRE-GEOGRAPHIE  Karine Vallez 
      PROPOSITION DE CORRECTION 
 
-EPREUVE COURTE: Commentaire d'un document –HISTOIRE- 
 
SUJET: Caricature, C'est la lutte finale, 10 ans de dessins sur les pays de l'Est, Plantu,  La 
Découverte/ Le Monde, 1991 
 
Le document –extrait du recueil C'est la lutte finale, 10 ans de dessins sur les pays de l'Est, paru aux éditions La 
Découverte/Le Monde en 1991- est une caricature réalisée en 1985/1987 par le célèbre dessinateur Plantu, pour 
le quotidien Le Monde, à l'heure où Mickaël Gorbatchev, nouveau secrétaire du Parti Socialiste de l'Union 
Soviétique (1985), souhaite réformer un système politique, économique et social –le modèle communiste soviétique- 
en crise. Et ce, malgré les résistances de l'appareil communiste, lesquelles font ici l'objet du document. 
 
Ce sont ici les aspects fondamentaux du modèle qu'expose Plantu. Un modèle attaché –en témoigne la présence du 
père fondateur Karl Marx, au centre du document- au marxisme-léninisme, théorie prônant la mise en place d'une 
société sans classes, élaborée grâce à la révolution du prolétariat qui confie les moyens de production confisqués 
aux classes dirigeantes à l'Etat, censé, à terme, disparaître. Un modèle appliqué par le Parti Communiste de 
l'Union Soviétique, parti unique –représenté ici par le vieillard – qui contrôle l'Etat –Mickaël Gorbatchev, au centre 
des personnages- dont il double les institutions. Ce, pour mieux assurer la survie, ici symbolisée par la présence de 
machines médicales assistant Karl Marx, du marxisme-léninisme , et pour assurer la toute puissance des membres 
du PCUS, porte-drapeaux des emblématiques symboles communistes faucille et marteau qu'épingle notre vieillard. 
Et, c'est à ce système caractérisé par l'immobilisme, et qui ne parvient plus à gérer les difficultés économiques et 
sociales, à leur apogée dans les années 1980, que vient soigner notre médecin premier secrétaire du PCUS Mickaël 
Gorbatchev. Fidèle du communisme, il estime nécessaire de "débrancher l'appareil", et entame une série de 
réformes destinées à le rénover pour mieux répondre aux aspirations des populations. Afin d'intégrer la 
démocratie au système, la Glasnost accord alors les libertés de religion, pensée, expression et presse dont les 
Soviétiques ont toujours été privés. La Perestroïka restructure l'économie: désormais ouverts sur l'extérieur par 
l'accueil de capitaux étrangers, les Soviétiques se voient accorder l'autonomie de gestion des entreprises, parfois 
privatisées, et des terres agricoles, décollectivisées. 
Cette démocratisation effraie alors les Apparatchiks, ici symbolisés par le vieillard –gérontocratie caractéristique 
du modèle oblige- dont l'aveuglement face à la situation est souligné par le port de lunettes de malvoyant, et le 
conservatisme, par les mains dans les poches –signe de refus d'action- ainsi que par la suée provoquée par l'idée 
de réforme. Celle-ci provoque d'ailleurs une réaction de stupeur: "Ah, non!! Pas l'appareil!!" qui masque mal sa 
volonté de protéger surtout les privilèges (Datcha, voiture, loisirs…) et la puissance de la Nomenklatura, classe 
politique dirigeante qu'il représente. 
 
Ces réformes entamées pour le bien du modèle vont provoquer le 18 août 1991, un coup d'état des conservateurs, 
montrés du doigt pour leur responsabilité dans la faillite du système par la presse soviétique libérée de la censure. 
Ils séquestrent Mickaël Gorbatchev pour une durée de 48 heures. Boris Eltsine, récent Président de Russie qui a 
quitté le PCUS qu'il n'arrivait pas à réformer en 1989, organise en effet la résistance, qui met fin au coup d'état, 
et interdit désormais le PCUS. L'Histoire est en marche, et, au lendemain de cet épisode, alors qu'en parallèle 
explose le bloc européen de l'Est,  l'URSS –dont le Président Mickaël Gorbatchev démissionne en décembre 1991- 
éclate en 15 Républiques indépendantes, laissant l'ex-URSS expérimenter, avec bien des difficultés le jeu libéral 
dans les domaines politique et social, au grand dam d'une population qui a perdu –et pour longtemps- ses repères. 
 


